
Lina Lachgar, Vous, Marcel Proust. Journal imaginaire de Céleste Albaret (La Différence, 
160 p., 15 €). Après la mort de son maître et tyran, Céleste Albaret s’est installée rue des 
Canettes, à l’ombre de Saint-Sulpice, où elle tient l’hôtel d’Alsace-Lorraine. C’est là que Lina 
Lachgar l’imagine soudain prise d’une fièvre littéraire et appliquée à la rédaction d’un 
journal. Celui-ci est bien sûr rempli de la présence de « Monsieur », dont Céleste, la vraie, a 
déjà parlé longuement dans le Monsieur Proust de Georges Belmont. Ce journal imaginaire  
n’apporte rien de nouveau sur le plan factuel (côté journal) ni sur le plan poétique (côté 
imaginaire) au recueil de souvenirs réels. Il faut attendre les annexes pour trouver quelque 
chose qui puisse réveiller l’amateur d’histoire littéraire : le rapport de police sur la maison de 
passe pour homosexuels, l’hôtel Marigny de la rue de l’Arcade tenu par Albert Le Cuziat, soit 
le bordel de Jupien dans La Recherche. Proust, qui fait partie des personnes rencontrées au 
cours d’une descente de police effectuée le 11 janvier 1918, y est qualifié de « rentier » et 
apparaît dans le chapitre « Beuverie ».  


